
à la prospérité 1e notre cher Canada, saisie des vaisseaux canadiens par 
en appuyant le ministère Ross les autorités américaines sur les

côtes de l’Alaska, il a répondu à 
peu près ce quit suit : 44 A Victoria, 
j’ai moi-môme entendu les déposi­
tions de plusieurs des marins d’un 
des vaisseaux saisis. D’après leur 
récit, la saisie aurait été faite lors­
que le vaisseau était à l’ouest des 
îles Aléoutiennes, à environ 60

,T , , milles des côtes d’Alaska NousLu grand mouvement de repa- ,,, .. 4 ° . sommes d’opinion que cette saisierapporte que la perspective est ex- tnement des Canadiens-f ançais ... e i, .j , • j \ il j■ * , , . . r. . est injuste et nous ferons à ce sujetcellente dans la province de Québec disséminés dans les Etats Unis est , • . ,
quant au résultat des élections gé- en voie de progrès. Des délégués représentations auprès dr, au- 

. , ,, . . . . . . . r ° ... ° tentés impériales, Il s’agit surnérales. L opinion générale est que envoyés par une association com- ... . ,... j ... . . ... , , . r ... „ tout de savoir si le gouvernementhuit ou dix des candidats ministé- posée d* cent cinq familles, ont ,Kj. .. ... . . ,.. des Etats Unis a le droit dexclure. décidé que les vallées de La Lièvre , . .. j . o , . ... nos vaisseaux de la haute mer, etet de La Rouge, d ms le district ., . , . . . ,,,VX|. .. . . , , , d empêcher les pécheurs d exercerd Ottawa, étaient les plus fa/ora . . , . , ,., , leur occupation en dehors de lablés pour s y établir, et en consé- ....... ........... . limite de trois milles du rivage,quence, ils ont fait choix de près .... , °.... , violant ainsi un principe de droitde cinquante mille acres de terre ; . . 1 ,,.. . . , . international universellement re­lis y feront construire des mai­
sons et défricher la terre, de sorte . . ,. ai En 1881, Alaska appartenait a laqua leur aruvée, les nouveaux n ... f, . .. . ... Russie, et le Czar prétendit avoircolons seront prêts à se mettre a , , . . ..., I ,. , , dos droits exclusifs sur la mer au-1 œuvre pour la culture du sol. , , ... , , , . . ,

rr , - •* il r, j delà du 5leme degré de latitudelous les véritables Canadiens , r. . ,nord. Il appela cette vaste etendue
d’eau une “ mer close” parce qu’elle 
était bornée de chaque côté par le 
territoire russe. Les Etats-Unis 
furent alors les premieis à pro 
tester contre cette prétention. Quel­
ques années après, cependant, la 
république américaine ayant acheté 
l’Alaska moyennant une redevance 
annuelle de $3n0,000, donna le 
droit exclusif de pêche dans les 
eaux de ce territoire, à une compa­
gnie privée avec promesses de pro­
téger ses intérêts. C’est sous pré­
texte de protéger les intérêts de la 
compagnie sus mentionnée que la 
saisie en question a été faite. L’on 
doit se rappeler que, pendant quel­
que temps, les Etats Unis se sont 
vive:i eut opposés au principe qu'ils 
voudraient maintenant mettre en 
force. En 1872 M. le Secrétaire des 
Etats-Unis, Boutwell, a exprimé 
l’opinion que son gouvernement 
n’avait pas le droit d’exclure de la 
mer d’Alaska les vaisseaux de pê­
cheurs des autres nations.”

‘•Ottawa,26 août 1886
Messieurs,—George Ross, nous a 

donné instruction de réclamer de 
vous la somme de $500 pour dom 
mages soufferts par lui par une 
chute sur mauvais trottoirs ; veuil 
lez régler cette affaire de suite, eu 
plus $1 pour la lettre, et éviter de 
nouvelles procédures.

(Signé) Mosgrove et Wild, 
Solliciteurs.

Référée au Bureau des Travaux. 
,^Michael Ryan, journalier, de­

mande le paiement de $26.85, payée 
par le Trésorier de la cité à une 
femme prétendant être l’épouse de 
Ryan.

Référée au Comité des Travaux.
Robert Levs demande une remise 

de taxes sur un terrain inoccupé 
coin des rues Théodore et Waller, 
sur lequel depuis 1881, il a payé 
82,295 de taxes et pour lequel on 
lui demande actuellement 8703 de 
plus. La taxe annuelle étant de 
$195. Référé à la cour de Révision.

Lue une lettre de M. Ira. Morgan, 
représentant la société d’Agricultu- 
re No. 2 d’Ontario, demandant au 
conseil de passer une résolution à 
l’effet que l’Exhibition Provinciale 
soit tenue à Ottawa l’année prochai-

Notre-Dame du Sacré-CœnrLE CANADA
Taillon. L’ouverture des classes aura HeuUnissez-vous, c’est le temps, et 
faites triompher la cause conserva­
trice, la seule qui assurera le pro 
grès et la tranquillité du pays.

Mercredi, 1er Septembre 188(1Parve que des plege* en sont 
Sont près Au Pensionnat de Notre-Dame du Sacré- 

Cœur, rue Rideau. Les élèves sont priées 
de su présenter le premier jour.

Pour tous renseignements s'adresser à 
Madame la Supérieure.

Ottawa, ‘21 août 1886.

Ottawa. 14 Sept. 1886

Les finauds du commerce, comptant sur 
la bêtise <1 uue notable portion du public, 
annoncent qu’ils vendent telle chose pour 
telle somme, qui est au-dessous du prix 
courant généralement connu. Leur calcul 
est do mettre sous l’impression qu’ils ven­
dent à meilleur marché que leurs confrères 
et qu'il est avantageux d’acheter chez 
eux. En effet, les personnes crédules, 
animées d'une confiance mal-placée, pa­
tronnent ces magasins, où el.es paient des 
prix exhorbilants pour les effets dont elles 
ne savent juger la qualité et la valeur. Ces 
■ ommtrçanis n’ont pas de prix fixes. 
Leurs demandes varient suivant le plus ou 
moins d’inexpérience, ou même do bonne 
foi, des acheteurs. La preuve: c’est qu'ils 
finir sent le plus souX eut par accepter une 
somme bien moindre que celle qu’ils oni 
d’abord déclaré être ce qu’il y a do plus 
raisonnable. D’ailleurs, n’est-il pas fort 
désagréable d'être obligé, sous peine de 
payer trop, de discuter et implorer, en un 
mot de soutenir un combat de paroles avec 
un commis, à qui l'habitude de la chose 
donne sur vous un avantage considérable Ÿ 
Vous ne savtz quand arrêter votre mar- 
chandoment: d’un côté craignant ne pas 
avoir amené le vendeur à son plus bas 
prix ; et de l’autre côté redoutant l’inutilité 
de nouveaux débats, Une personne sage 
achètera quelquefois l’article particulier 
dont le bas prix est annoncé, mais nul 
autre, sachant que la réduction sur l’un 
n’est qu’un attrappo-nigaud pour faciliter 
uno augmentation illégitime sur les autres.

Au magasin tenu par le soussigné,il n’y a

LA PERSPECTIVE
REPATRIEMENT

L’honorab'e M. Chapleau, qui est 
de retour de Québec depuis hier,

x>A X4\ Jt

m
riels seront élus par acclamation 
Le Gouvernement élira sans nul- 
doute quarante à cinquante mem­
bres ; ce calcul étant mis au plus 
bas chiffre.

Le comité central des conserva 
leurs, à Montreal, est fort bien orga­
nisé et se compose de travailleurs 
zélés et énergiques qui ont depuis 
longtemps acquis des connaissances 
sur la manière de conduire des 
luttes électorales avec s îccès

Comme preuve du peu de force 
des rouges, à Terrebonne, deux 
candidats se sont déjà retirés de la 
lutte, craignant une défaite humi­
liante et un troisième en fera assu­
rément autant avant la nomination.

M. le capitaine Label le a accepté la 
nomination dans le comté de Riche­
lieu et ses chances de succès sont 
grandes.

Les amis du parti conservateur 
n’ont rien à craindre ; avec un ira 
vail persévérant et une campagne 
bien organisée, les libéraux, qui es­
comptent le gih ît de Régina pour 
escalader le pouvoir, verront uûe 
fois de plus leurs manœuvres dé­
jouées et se contenteront de l’ombre, 
comme le chien de Lafontaine, en 
laissant la réalité à ceux des vérita­
bles amis du peuple qui y ont des 
droits incontestables.

SOUMISSIONS
1>üb soumission» ctfohetées, seront reçues 

par le soussigné, jusqu’au 15 8o|>iembro 
courant, à midi, pour la reconstruction du 
pont do la rue Brigham, thins le quartier 
numéro 5, d'aprïts les devis et s|Wifïcations 
qui pourront Dire examinés à ce bureau, 
tous les jours, les dimanches exceptés, de 
neuf heures tie l’avant-midi.

Ce conseil n t s’engage pas d'accepter la 
plus basse ou aucune ties soumissions.

■I. O. LAFKKItllSltE,
8ec-Tr6s.

Bureau du Secrétaire-Trésorier.t 
Hètol-Jo-Viile, Hull, 7 Sept 188(1 /

ne.
Sur motion de l’échevin Brown, 

secondé par l’échevin Greene, le 
Greffier de la cité reçoit instruction 
de notifier les directeurs que la cité 
d’Uttawa sera üère d’avoir l’Exhibi­
tion et fera à cet effet tous les ar­
rangements nécessaires.

Le dixième rapport du Comité des 
Finances est lu : il recommande le 
paiement de plusieurs paie-listes, 
il contient aussi un état de l’ingé­
nieur de la cité, montrant que les 
appropriations du Bureau des Tra­
vaux sont dépensées déjà dans plu 
siturs quartiers. Le rapport recom­
mande, en outre, que le Trésorier 
de la cité et les huissiers soient au­
torisés à collecter tous les arrérages 
dus par les bouchers pour leurs 
étaux.

L’échevin O’Leary fait un vigou­
reux appels en faveur des bouchers 
et dit qu’ils ne doivent pas être trop 
forcés parce qu’ils ont payé déjà de 
très fortes taxes, peut-être trop.

Le sixième rapport du comité des 
marchés est présenté. Il recom­
mande que les commerçants de 
foin doivent, à l’avenir, placer leurs 
voitures en une seule ligne, d’un 
côté de la rue, plutôt que d’obstr 
la place complète du marché ; que 
M. Crawford soit autorisé à faire 
ériger une bâtisse sur le terrain de 
la corporation, du côté sud des 
étaux du marché By. Eu compen­
sation de l’usage gratuit du terrain, 
au bout de dix ans. il remettra à la 
corporation celle propriété en bon 
état. Le comité recommande aussi 
qu'une licence pour vendre de la 
viande fraîche au coin des rues 
Stewart et King, soit accordée à M.
Léon Landry.

L’échevin O’Leary propose l'adop­
tion de ce rapport, appuyant surtout 
sur la demande de M. Crawford qui 
peut être accordée sans préjudice 
aux intérêts publics.

L’échevin Whillans s’oppose à la 
demande de M. Crawford. Il pro­
pose, secondé par l’échevin Duro 
cher, que cette partie du rapport 
soit biffée et qu’il soit adopté. Le 
moteur et le secoudeur parlent 
longuement sur celte question. Ils 
prétendent que le marché n’est pas 
déjà trop grand et que ce serait 
injuste de se priver de cette pro­
priété pour dix ans,

L’échevin O'Leary se prononce 
énergiquement contre l’amende 
ment.

Une longue discussion entre les Conditions comptant, 
échevins O’Leary, Durocher et La 
verdure s’en suit ■ les deux derniers 
étant opposés à M. Crawford.

L’échevin Brown dit qu’il serait 
Crawford,

qu'il était d’opmion que la ques­
tion devrait être référée de nouveau 
au comité pour être mieux définie.

L’échevin O’Keefe, propose alors 
en amendement à l’amendement, 
secondé par l’échevin Hutchinson, 
que la partie du rapport à laquelle 
il y a objection soit référée au co 
mité afin que des plans et spécifica­
tions puissent être préparés. Cette 
motion et le rapport tel qu’amendés 
furent adoptés.

On accepta ensuite la soumission 
de M. Geo F. Thompson, pour du 
charbon.

Le conseil s'ajourna à 9.05 h. après 
plusieurs autres délibérations de 
moindre importance.

français ne peuvent qu’applaudir à 
ce beau mouvement qui aura pour 
but de faire revenir au pays des 
centaines de familles de nos corn 
patriotes qui, dans des temps diffi­
ciles, n’on cru devoir mieux faite 
que d'aller grossir le flot de Féir.i 
gration Canadienne-française dans 
les Etats de la Nouvelle-Angleterre. 
Puissent-ils nous revenir tous 1

QU’UN SEUL PRIX
pour le comptant et qu’un seul prix pour 
le crédit, marqués en chiffres ordinaires.
Ras de marque secrète.

Los marchandises y sont vendues à 
bas prix que le permettent leur achat en 
gros au comptant, une administration éco­
nomique do l'établissement et uno grande 
modération dans la recherche du profit. 
L'encouragement accordé jusqu’aujuur 
i’hui à cette maison, par le public, est la 
démonstration de ce qui précède.

THE TEA POT
Un nouveau magasin 

do Thé et Café vient 
d’ôtre ouvert au
No. 101 Rue Rideau
où l’on trouvera cons­
tamment un assortiment 
choisi des
THES et CAFES offerts 

—sur le marché, y com- 
pris l’excellent thé inco­

lore du Japon, Young Hyson, choix extra 
do Thé Anglais pour le déjeûner, Thé 

y Assam, Orange Pekoe et Pekoe Congou. 
Première qualité de cafés JAVAS, MOCI1A 
et autres sorte?-.

m
0

aÇA ET LA MEUBLES. POELES meilleurs
Plume. MafeliM, LU* h Bemorts, Vais- 

selle, Verrerie, Ferblanterie, Hui­
lerie «le Cuisine, Coutellerie,

Sir Charles Tupper est parfaite­
ment remis de son indisposition

E. D. D’OrsonnensL’honorable John Carling est 
parti pour l’Ouest, hier soir. GERANT

VâH-a-vle le Gros Orme
Rue Principale, Hull O. G. WILLMENT, Prop

L’honorable M. White est de re­
tour à la Capitale depuis hier.

3 août 1880—la

B. G.Sir Charles Tupper retournera 
en Angleterre le 14 octobre prochain.

uer
de l’époque ; quelle est-elle T Tout 
le monde devrait savoir ou sait 
que c’est la

AUX ELECTEURS DE LA PRO­
VINCE DE QUEBEC

Le colonel Irvine est parti hier 
soir pour Winnipeg afin de faire 
l’inspection de la Batterie de Cam­
pagne de cet endroit.

“ New Williams ”Messieurs,
Dans quelques semaines, vous 

s ici appelés à élire un candidat, 
dans chaque district électoral, pour 
la législature locale de Québec.

Messieurs les électeurs, il importe 
pour vous de bien choisir votre 
candidat, car remarqitez-le bien, 
dans la crise du moment, si vous 
vous laissez prendre au piège par 
ces gens trop ardents de patriotisme, 
par ces gens qui veulent renverser 
le ministère Ross, et qui se servent 
de 1 exécution de Riel comme un 
moyen efficace de monter au pou 
voir pendant que cette question 
n'est point du ressort de la législa­
ture locale, vous regretterez d’avoir 
élu de tels candidats. Prenez garde 1 
car l’avenir vous réserve des jours 
sombres, si par votre précipitation, 
vous élisez de semblables candidats.

Que feront ces candidats, une fois 
élus? Ah! messieurs, la réponse 
est facile : ils ne s’occuperont que 
de ce qui ne les regarderont point, 
ou de leur intérêt personnel. Leur 
conduite est une preuve de ce que 
nous avançons. La question Riel 
n’est pas une question de leur ros la 
l'irt.

CONSEIL DE VILLE D’OTTAWA AU BON qui tient le haut du marché.
Mesdames, examinez là avant 

d’aller acheter ailleurs.
A une assemblée spéciale du 

conseil de ville d’Ottawa, tenue 
hier soir, étaient présents MM. les 
échevins Gordon, Hutchinson, Des- 
. ardms, Laverdure, Cox, O’Keefe, 
Durocher, Dalglish, Greene, Ger­
main, Brown, O’Lary et Whillans

Sur motion de l’éuhevin Ger­
main, secondé par l’échevin Whil- 
Jans, le fauteuil, en l'absence du 
maire, est occupé par l’échevin 
Gordon.

M. W. P. Lett, greffier de la cité, 
fait lecture de plusieurs commun! 
cations.

La première, de M. Satchell, „ 
plaignant de l’état insalubre des 
égoûts de la corporation, sur le 
marché By, qui est nuisible à la 
santé publique et aux affaires de ce 
quartier. Renvoyé au comité des 
marchés.

MM. O’Connor et Hogg, sur les 
instances de M. E. Germain, tan­
neur, demandant à la corporation 
le remboursement des dommages 
causés à la propriété de M. Ger­
main par suite de l’état des tuyaux

MARCHE!La compagnie du Pacifique Ca­
nadien a terminé tous ses engage 
ments et commencera les opérations 
de son nouveau système télégraphi­
que aujourd’hui.

Vendue seulement par

C. McDIARMID,
163, rue Spark.

O tour II, U mal. 1886. 1.
Le contrat pour les appareils de 

chauffage aux nouvelles bâtisses 
publiques à Charlottetown, Ile du 
Prince Edouard, a été accordé à 
MM. McLenan et McLenan, de cet 
endroit

Coupons à moitié prix.
Habillements d’enfants moi­

tié prix.
Toile cirée pour tables, 15 

cents la verge.
Mousseline blanche, moins 

que le prix coûtant.
Couvertes de laine salies, 

moins cher qu’à la manufac­
ture.

T. W. CURRIER
A DEMELAGE

SON IMMENSE ASSORTIMENT DK

Meuble», Porte», Chaeele et de 
Bol» de Sciage anxSir John A. Macdonald et les 

honorables MM. Chapleau et Thomp­
son, et probablement sir Hector 
Langevin doivent partir ce soir pour 
London, Ont., dans le but de pren­
dre part à la grande démonstration 
libirale-conservatrice qui aura lieu 
le 16 courant.

Nos. 186 et 188, BUE RIDEAU,
Près ilu Couvent des Sœurs du Sacré- 

Cœur, coin des frues Walles et Rideau

Tous cos différents genres de^bois'seron
vendus *
An prix de la inannfbctnre, 

en gros et en detail.
OUawa 8 juin 1886—3m

Un seul |’i Ix.
main par suite de l’état des tuya 
d’égoût sur la rue Clarence. L’eau 
qui s’en échappe de temps à autre 
depuis l’automne dernier a gâté 
plusieurs peaux dans sa cave. M. 
Germain reclame $10,000 de dom­
mages causés à ses peaux et à ses 
affaires par suite des marchandises 
ainsi gâtées qui ont été envoyées à 
ses pratiques avant qu’il se soit 
aperçu des dommages. 11 offre de 
soumettre sa réclamation. à des 
arbitres et si le Conseil refuse de 
lui payer la somme demandée il 
intentera une poursuite. Référée 
au Bureau des T

Le département de la Milice a 
conclu des arrangements pour les 
exercices annuels de tir des batte 
ries de campagne et l’artillerie de 

province d’Ontario. Les dates 
sont comme suit : A Port Hope, 
les batteries d’Ottawa et de Toron to, 
le 29 septembre ; les batteries de 
Gananoque et Kingston, le 30 sep. 
te nbre ; la Batterie de Durham, le 
1er octobre ; de Guelph, le 5 oc to 
bre ; de London, le 6 octobre. Le 
lieutenant colonel Cotton aura le 
commandement aux divers endroits.

en faveur de M. mais
Vente à bon Marché

L’IMMENSE SUCCES

ARTICLES11 acqu semble qu’il y a assez de 
questions importantes à traiter sans 
venir s'occuper de questions qui 
n’appartiennent qu’au Fédéral.

Elisez plutôt un homme qui tra 
vaillera à la prospérité du pays ; 
ces hommes ne sont point rares. 
Laissez là tout esprit de parti et 
concentrez toutes vos forces pour 
élire un homme qui, par ses actes 
passés, a rendu service à son pays, 
ou n’ayant pas encore eu l’occasion 
de le faire, promettra de travailler

—DI—

c! Ci, H

Sacrifiées a moitié Prix
150, 152, 154, roe Sparks. Mlle À. McDonaldravaui.

M. Mahon, avocat, présente 
réclamation de $20,000, de la part 
le la veuve de John Murphy, la 
victime de l’accident de la rue King. 
La réclamation est contre la corpora­
tion et Daniel Doyle, l’entrepre 
neur, conjointement. Référée au 
bureau des Travaux.

Lu la lettre suivante :

une
Maison de Modes Parisienne

021 BUE SUSSEX,
Quatrième porte de la rue York.L’honorable M. Foster, ministre 

de la marine et des pêcheries, est 
arrivé d’un voyage à la Colombie 
Anglaise. Interrogé au sujet de la & A VENDRE—A bonnes conditions, une 

Turbine Leffel, de la force de trois che­
vaux, en bon état Peut être vue aux 
bureaux du “ Canada."

Eruptions—La Lotion Persienne 
guérit radicalement les boutons et 
autres éruptions de la peau.

5
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ABVOVCXSLE CANADAP»er quatre mole.
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Troie fbli par semaine
Une fols la eemalne....................................
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W. A. ARMOUR Montres, Chitines,
Colliers Eté Quelques uns (les avantages

DES

Manufucti rier et Importateur

MOULURES POUR EICADflEüEIT •>

D’IMAtiES, HI 1 HOIKS, V EK UTS AI X (OKU1TIUKS 
TUES l'Afll.I S UK CELEMi II ES(Glaces de fabriq îe allemande et anglaise)

Tableau* à l’huile anglais, français 
et allemands,

Aussi, toutes sortes de Peintures, Ca 
dees en /duché, et de cuntvas 

pour tableaux

n 1 » fl$1. par semaine
III i'-----PAR------ |jj IilMARCHANDISES M>!\’T VEXDI 

JPAYAHl.K TANT I. % SEMAINE 
OU EK MO S

LE*

LE-IMAC FS ENCADREES AU PRIX DES 
MANUFACTURES

vcikz me faire une visite, POPULAIRE TONIQUE STOMACHIQUE.
l’I vous voua eparg moins «le

466, Il Ils SI SSKX. O

1er Avantage—Los “ Amers Indigènes ” sont à la portée do toutes les 
bourses, i o pauvre peut en faire usage, et le riche ne pent pas es n mplacor 
avec son argent. Avec un paquet de 25,.ts. on prépare 11 ou 4 grandes bouteilles 
d A moi s do trois demiards.

N. vendrai aux irarchands les
moulures, cadres, p intures, miroirs, cane, 
vas peur tableaux et toutes les plus récen 
Las nouveautés du coin h tree de peintures 
aux prix de Montréal et Toronto.

IV. A.AKHOl lt, 
4§2 rue 8si#>ex.

Montres d'or pc.ur da­
mes, reveil matins, ca­
dres miroirs, etc.,

te Avmi'ftge—Les 11 Araprs Indigènes ” ne coi.liemienl aucun minéral, 
seulumen, des plantes de nos campagnes, comme bo'.ihhm, uissci.lit rhui 

barbe «t quinze autres plantes les plus populaires.
ver dus à 'a s* niait e par^■7,0 00

3e Avim’iigc—Un p^-ul en prendre à volonté sans au un danger

4 Avantage—Les “ A.mers Indigènes ” agissent s> 
puissant purificateur du sang.

CHEVRIER RRErEEA prêter sur goran ies hypolhécuin 
Pour plus amples informations t’adre

'ir b s intestin! et sont unN. B. Vous aurez la visite de notre agent 
avec des échantillons.

M \G LUIRE LANG EVIN,
No. 96 rue Murray, Ottawa

31 juillet 1886—6m
5 e Avantage—i'-nr ouv.tr l'appétit, et aider la digestion, les "Amen Indi­

gènes ” sont suus égal.CANADA,
PhOVINCK DK QUEBEC 
District d’Ultuwa

DANS LA COUR SUPERIEURE

)
î h

POZR/TKAITS10TÏBIB NATIONALECBSMI ASORTIEVTEmilie Liujuis du village' de la.Pointe à 
Gatineau, dans le district d’Ultawi, femme 
de L< uis Napoêon Fortier du même lieu 
maichand,

GRANDE REDUCTION«DE—

M. LE CURÉ fl. LtBELLE
V Chameaux de Feutre, 

Failles. Manille, 
Machinale, de.

Photographies gram eur
Demanderesse, CABINET

$2.00 par «loz.
ri GU J NJ) TIRAGE FIN 4L

—DES—

DIOITIS
DE CETTE I.UTERI 3

HAPEATJX DE SOIELe dit Louis Napoleon Fortier,
Defendeur.

11 Une a lion en séparation de biens a été 
instituée en ce tè ( a use le dix-sept juin 
courant.

Dans les derniers gcûlc.

I HAPEAtX LT CASdlETTES
CHEZPOUR CLUB.

Capot# et Cirenlairea «le e«- 
oiitelioiie pour liâmes et 

Messieurs.

Dorion <&Aylmer, 17juin D86 La 3 5 SEPTEMBRE let6
T. P ECRAN,

Avocat de la Demanderesse. Delorme
: “a Ul Pue Sparks et 561 Pue Susses

COUT DU BILLET
Promlf-ro sC-rle - - 
Deuxième «èrle ■ ■JT.(AHTES PKWBSSIOMELIÆS

1 ' Rue Rideau Pour obtenir des billets, s’adresser soit 
en personne, so t par lettres enregistrées, 
au secrétaire S. E. LEFEBVRE, No, 19 
rue Si Jacques.

Envoyez 5 cls pour port et enregistre­
ment de l’envol des billets. (Etats-Unis 
8 cents)

Coin de la rue Rideau. 
OTTAWA.

P. S.—Satisfaction garantie.

OTTA WA

Thomas Leblanc,l)r J Nuli»
CHIRURGIEN-DENTISTE.

Elève du Collège Dentaire de Philadel­
phie, licencié pour la Province de Qué­

bec, et di -lômé du “Royal Col­
lege of Dental Surgeons” 

d’Ontario,
Coin des rues Rideau et Sussex

Heures de bureau : 9 à 5.

James II. Bowes
AnoiIITEOTB

Chambre 25,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

MUE Sl ABKJS.
Ottawa 9 juin 1886—la

TAILLEUR
vi> ni d’ouvrir une boutique de 
tailleur au Nos. 537 et 539, au ma 
gasin de M. A. L). Richard, rut 
Sussex.

Toutes commandes exécutées 
avec promptitude et coupe ga 
ran tie.

N. H.—Fardes fines une spécia

pi

Nous venons de recevoir un 
assortiment de

I>r JL. Uojlenx Prévost
132, Pue Daly, Ottava. 

HEURES I)E BUREAUX 8. à 10a.
1. à 3 p. 
6. à 8 p

lité GEORGE THOMASTAPIS de BRUXELLES
MAEAMAi DE tIEOS. EPICIER,----- iiT DE------

% al in et A «la m
AVOCATS ET NOTAIRES PUBLICS

ARGENT A PRETER.
25 rue Sparks, vis-à-vis 

VHotel Russell.
A. A. ADAM 

M. Adam, membre du barreau -'e Qué­
bec, s’occupera aussi des allaires teque- 
ranl son attentif n dans cette province.

TAPISSERIECHAMPAGNE! VINS R CHERCHE* 
CIGARES! 85, coin des rues Albert et 

Inkerman, Hull.Un assortiment complet de liqueur
inisies et cigares, vient d’être reçu a’ 

•ftiméro 450. rue Sussex, à l’entrepôt W. 0 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Parton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Bris^on 
Ayala, Chateau-d'ay, I. H. Mumm, Chai 
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Kau-de-Vie 
Gin, en fuie et en caisse.

CIGARES*de qualités variées, importés 
et Canadiens

Ordres promptement exécutes, effets 
livrés à lomicile.

Voytz-les avant d’acheter.BUREAU

J. A. VALIN, T ’ASSORTIMENT LE PLUS COM- 
Li j let et le meilleur marché d’Epice- 
ries, Vins, Liqueurs, Tabacs et Vaisselb-s 
dans Hull.

Virdgares de choix une spécialité

Harris & Campbell,
EUE O’CONNOR.Dr a lf'retl .N a y m<l

BUREAU : —No 376 RUE CUMBERLAND 
Ancienne résidence du Dr Prévost j Cour de Circuit, 

<ïc [ dans et pour le comté 
! d’Otiawa, siégeant en 
j la Cité de Hull.

VENAXCK PELTIER, de Ironsid", dans 
le Township de Hull, dans les comté et dis 
Lift d’vttawa, cordonnier,

Demandeur.

CANADA.’
V'to VI NC K DK fj UK
D strict d'OttaWa 

No. 260L; A. Olltier
AVOCAT

Bureau.—Encoignure des rues Rideau t 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont. 

ARGENT A PRETED

KO. 450, RUE SUSSEX
W. O. xTIcKAA,

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884

CHEMIN DE EEti

“mm pumrALFRED LEMIEUX, autrefois du même 
lieu, 11 main'enant absent du district d'Ot 
tawa, et de lieux inconnus et de la Province 
de Québec, où il ne peut être trouvé, j ur- 
nalier et cultivateur ;

Macdougall, Mncdoiigiill 4 lie court,
AVOCATS, PROCUREURS 

Ontario et Québec.
“Scottish Ontario Chambers” coin des 
s Sparks et Elgin, Ottawa.
Ho*. Wm Macdougall, C. R.

Frank M. Macdougall,
N. A. Bklcoukt, L.L. M.

FONDE EN 1837
t OUFNEAUX A CNyÜKT ET fl CHAUX 

DE HULL

LA
Défendeur

Il est ordonné au Défenienr de c :mpa 
naître sous dîux mois.

VOIE LA plus COURTE
ENTRE

OTTAWA ET MONTREALHENRY A. GOYET TE, 
Avocat du Demande uciisI>r CI, O. Kla< klioiiae

DENTISTE
M. le Dr C. G Stackbou e, chirurgien et 

dentiste, tient son bureau au No 161 rue 
Spaiks et a sa résidence privée au No 266, 

Albert 0
<e docteur extrait les dents sans causer 

de douleur à ton patient en se servant du 
gaz aitrique oxidé dont il fait une spécialité.

El ^msleN* “u*t<”,1.£,< New York, etLEDUC, 
G ri flier de la dits 
Cour de Circuit

Le soussigné attire l’attention des entre­
preneurs et des autres intéressés sur les 
mérités du tSTLes convois partiront de la gare de 

la rue Elgin comme suit :
TRAIN EXPRESS DE MONTREAL:

ti®- CIMENT DE HULL VFNAKT D’ETRE REÇUESet son adaptation tour les travaux de raa- 
rerie exposés à subir l’influence de 1 eau. 
sousfigné peut fournir les certifica- a des 
ônieurs et des entrepreneurs les plus 

nts. La manière de s’en servir est 
j sur chaque baril

8.00 a m TRAIN EXPRESS se

ing
éminen 
donnée

rnr-
• cordant avec 1 Express «lu 

Grand Tronc à Coteau pour l’Ouest et à 
Montréal avec les trains . u Grand Tronc 
pour l’Est 11 le Sud-Est, arrivant là à
11.30 a ni.

10,000
CARTiS PRMISSIOMELLES Bnrdcanx de l’in n vendre a bon marché

Les commandes par 
t rement sont remplies

ROULEAUX DE TflPISSEF.IESle télégraphe 
a promptement 4 50 pi TRAIN R A PI DE avec salle 

• à dîner, arrivant à Montréal 
• iaccordant avec les 

trains du Vermont Central et du Graud 
Tronc peur l’JSfct.

Les convois arriveront à 12 2y n m. 
et 8 00 li.rn. d * l’Est, te raccordant à 
la gare Bonavenluic,, Montréal, avec les 
trains de l’Est et du Sud. Char Palais 
Pullman sur les trains de Montréal.

Un train quittera la gare du chemin 
Richmond à 7.43 h.ni. « l 4.:ifi 
se raccrrdant evcc les trains Express de 
Montréal.

HULL He tous genres et de tous 
prix.

Aussi, essor liment complet et varié de

Peiulrree, Huile, 9Ia»Iic,
Et tous les articjes qui d'ordinaire font 
partie d'un m gasin de ce genre.

Inçu, Tous les ouvrages sont exécutés 
sont; la ■ urveill mee n èmu d< M. Philibert. 

Cue visite est scllicitce

c. B. WRIGHT, Hull, P.Q à 8.20 |». m., s<

Paul T. €. l>iiinaiH
INGENIEUR DE LA CITÉ DK HULL. 

ARPENTEUR F KD Ht AL ET DE LA 
PROVINCE DE QUEBEC 

Arpentage des limites à bois, terrains mi­
niers, division des lots du fermes exôcui&- 
aux conditions les plus faciles.

Bureau : Hôtel de ville, 
dence : King’s Road, Hull.

Tapis, Tatis, Etc
MAISON DE TAPIEHull. Rési-

D’OTTAWA
grand assortiment, les 
rs, et 1 s plus bas prix ou

P. Thon ]lf*)Hruins
NOTAIRE PUBLIC.’

Secrétaire trésorier du comté d'Ottawa

* tins
Va -T G PHILIBERT Exp ess de Boston et New-York viâ 

House's Point.
x-t-s t relarte, Rideaux, I 9 QA n ni . Quittera Ottawa, gare de 

UiUV till• ia rue Elgin, arrivant à
20£ RUE DALHOliSIE^ LTJÂWA House’s Point à 0.10 p ni. et se raccor-
---------------------------------- ■ 'dant a cet endioit avec h s trains du Ver-

nouveau 11 s niim11 Vli I */iiU I. I. Kît IL 11 J JI 7.49 et a New-York ù 8 00 lu Icmlo-
main matin.

Des chars dortoirs Pullman sont attachés 
aux trains entre Ottawa et Boston. Les 
passagers d'Ottawa pour New-York | 
dront les Pullman à St. Alban ou à Rouse’s 
Point.

Les billets, les lits et tout autre rensei­
gnement peuvent être obtenus au bureau 
des billots de lu cité ou aux stations.

Bureau et résidence : 117 rue Principale 
Hull. Bureau ù La Pointe à Gatineau. 

Argent prété sur propriétés foncières.

PEINTRE.
Corniche#, Pôle#, Garni lu te 

et Meuble*- «te toute #orte.
J. Malcolm McDougall, B.C. L.

Avocat, Procureur et Solliciteur. Aviseur 
légal du comté d’Ottawa.

RUE MAIN, AYLMER, P. Q.

41a

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA
148 Hue 6PAMK8.

SHOGIFBED et Cio
Restas à toutes heurt s,

Kotlton et CliMiniîagne
AVOCATS

24fi Rue Principale, Hull
L. N. Champagne, L.L.D.

1421 RUE SPAEKSOttawa.
TABLE llli lire «LISSE.A Rochon. LORD & THOMAS NkWSPAPER

f Advertising, 45 to 
ph St.,Chicago, keep this paper on fllo

ADVERTISERS.
WtT Lnnch à Midi* 5 billets pom $1.00 

GUSTAVK CIIKVR1FR,
Propriétaire.

N. Tetreau, Molaire.
Bureau et résidence : Rue Principale, 

Hull, prés du Bureau de Poste.

49 Unndol 
and are u 
make' contracts with D. C. L1NSLKY,Ottawa, 12 mal, 1S8C. lim tierant.

—Ainsi, reprit Itobcrt, tout ce qui 
passe ici n’est qu’tuio coiaôdio. Le drôle 
qui a’est pennis de m’interroger est votre 
intendant. L’autre coquin, habillé en gar­
çon de bureau, est sans doute votre do­
mestique.

—C’est un ancien scus-ofiieier d- 
régi m en \

—Jo m’en doutais. Il a l’air d’un ban

FEUILLETON
29

Le Bracelet Sanglant
dit.

—Monsieur, dit le moscovite, avec un 
sang-froid qui stupéfia M. de Carnoül, j ai 
l’honneur do vous répéter «piu des in j uies 
ne sont pas des raisons.

Vous êtes irrite, je le conçois. Ouest 
toujours irrité lorsqu'on so larite prendre. 
Et vous cherchez il me faire perdre pa­
tience. Vous n’y réussirez pas.

Je sais bien que vous ôtes mon égal par 
la naissance et par l’éducation, que vous 

quent le doit. <le

VI
—Ainsi, c'est a vous que je dois d'avoir 

$té arrêté.. car je suis arrêté, ’.eus le
nierez pas.

—Arrêté.. provisoirement.
—C’estj-ît-dire que vous êtes le maître 

île diposer de moi comme il vous plaira. 
Jo vous répète que je n’en crois pas ur mo pr<>auriez par const

voquur, et que j’aurais, moi, le devoir de 
vous accorder une réparation, si vous 
étiez cnc«>re dans une situation normale.

Mais les choses ont changé de face de­
puis huit jours, et je no suis plus obligé 
de vous suivre sui le terrain où vous j v- 
temlez me conduire.

Quand vous vous serez justifié vous mi­
tron ver prêt à me battre avec vous. Eu 
attendant, j«i m'en tiendrai aux règles ad­
mises par tous lus ge.is de notre monde.

On ne croise pas le for avec un homme 
qui vous doit de l’argent, encore moins 
avec un homme uu'on soupçonne de vous 
avoir pria votre bien.

Or, de tous lus biens que je possède, 
mon coffret «*it le plus précieux, et je 
vous soupçonne de l’avoir plis.

—Voilà un syet-'mo qui convient ù 
merveille aux Relies. Si, pour refuser 
rie vendre raison à ceux qu’on-insulte, il 
au Gisait de dire : Je vous soupçonne 
d'vue infamie, lien ne serait plus facile 
«pie d’éviter un duel.

—Vous persistez à déplacer la question. 
Vous avez tort. Ci jo vous engage encore 

fois h réfléchir avant de 
dans la nécessité do prendre un parti qui 
me répugne.

Permettez-moi do vous rappeler les 
faits. Un vol a étj commis chez M. D

. „. . , gères, un v«;l a été découvert, je venais
bourse™,». St on n avait pris q™ . =«!=■-, t.uchcr de Vsrgsntet retirer p,Vci»éme;,t 
I affiuro srrs.t reste® entre 1m et moi. t ,.;wstUo , a (1i,pilnl.

Jonc tiens qua me» papiers, et j m | M Uorgcrcs a 06 lu premier à 
longtemps hésité a croire que vous „cc„rol. Le caissier vous adéfuiiJu ; m.., 
aviez soustraits. Jo conviens mnno que, 
si vous n'aviez pas avoué à l ogent quo 
vousétiez'por bvu r d ’ u ne sonitr.e du cinquan­
te mille francs, j'y aurais regardé à deux 
fois avant de pousser les choses plus loin.

Mais vous les avez,ces billets de banque 
enlevés ù M. Dorgèrcs.

—J'ai dédaigné d’apprendre J cet bem- 
:ne cor.nnent jo les avaia. Avoirs, il me 
plait de dire que je les ai reçus il y a I roia

—Do qui ?
—D’une personne qui les devait ù mon 

père et <^ui n’avait pas encore pu s’ae.pjic-

—Ecoutez-mui sans passion, monsieur, 
at vous apprécirez jilua sa'u«.*iucut nos si­
tuations réciproques.

J’avais confié. à M. Dorgères, mon 
banquier, une cassette à la possession do 
laquelle j’attache le plus grand prix, non 
pas parce qu’elle contient des valeurs, 

•'’parce que j’y ai déposé des papiers 
haute importance.

Cette cassette n disparu, et j’ai do for­
tes raisons do croire qu’elle a été prise 
par quoiqu’un qui avait un intérêt parti­
culier h s’approprier ces papiers.

C’est vous dire que jo ne songeais pas h 
vous. Il a fallu, pour changer mes idées 
sur co point, que M. Dorgèros me signa­
lât les circonstances qui vous mettent en 
cause.. votre départ précipité, les facili­
tés que vous aviez pour ouvrir le cullïo- 
fort.. mais vous savez cela 
énuméré devant vous toutes cos charges, 
et il est inutile que j’y revienne.

Ce que ie tiens ù vous faire bien com­
prendre, c’est 
ma cassette 
telle.

—Vous appelez une bagetelle ce vol de 
cinquante mille francs ! dit ironiquement 
Robert.

—Oui, car M. Dorgèrcs a fait le sacrifice 
de cet argent, et, au besoin, jo le lui rem-

1 nt aagi

qu’il s’agit uniquement do 
Le reste n’est qu’une baga-

me mettre

aussi. Mais nous n avons pas réussi à lu 
convaincre. Il voulait de'posvr une phi*;:- 
te au parquet. C’est moi, moi seul, en­
tendez-vous bien l qui l’ai décidé a n’en 
rien faire.

Et savez-vous comment je m’y suis pris 
pour obtenir qu’il s’abstint de vous dénon­
cer h la justice, jo lui ni représenté les 
inconvénients d’un esclandre. J’ai fait 
valoir cette considération que vous aviez 
été deux ans son secrétaire, et «ju’à ce 
titre vous aviez vécu dans sa maison sur 
le pied d’intimité.

Le souvenir que j invoquais n’aurait 
T ill î pas suffi t**. v l’arrêter. Il a fallu lui dire-Le nom de cette personne ? j je ,„0 c).vous retrouver et

-Je ne lu connai» inc. La amnnie a ({c ,4ler sans bruit cette triste affaire.
-U, apporte chez mu,, sons enveloppe, Jos,uiai rappelé (|u*elle me rcuavlait 
avec une lettre ou on me disait que je , ^ w «innanti, mille
pouvai», sans scrupule accepter eut argent n‘ lui. Il a Loi
.,u.était ,|„ une rest,tut,„n. La lettre rorniiremliv qu'il valait mieux la ré- 
n était pas sigillé. . ièler en famille, et il m'a doue.' va, te

—Vous 1 avez conservée, reito lettre. V, ,- M;mehe.—Oui, monsieur, 101 ai sur mm. , • , . ,Xr •. J ai promis -1»! tout mettre eu tvi.vra— Voulez-vour me la montrer iXr . . . . . I pour atlouulvo le but que nous puursui-—Non, ie a montterai nu msi istrat iiui 1 1 ■ . • - J , '’ 1 j vions, et io ! ai atteint, vous lu voyez.m interroger.'.. * , . ,.° ■ • > «nis vtes en ce moment a ma discretion.—C est ce «inc jo ne vous cotise! aia ,, . , , .
pas do faire. Cctto justifiuaiion par -ait i ‘"v',us xuu? ,,>cz a ,so lIln^ 1 ' • •
i . • f -, ■ ... •. V- i —V ous voulez .tire quo je ne tireraitout a fait tnsulr.s nte a uu juge a n uc- 1 , t 1 -, % •, • . . • e i nun de vous. C est ce qu il faudra voir.Qon, et moi-muno je ne saurais 1 aecep- , ,, . 1 • », •1 1 Mais, eu admettant que je ne réussisse

pas à obtenir do vous une cmitussion «jui 
sauverait tout, vous conviendrez bien «ju’i!

ter
Je reviens donc A mon ni -onnement, et

je voua répète que celui qui pris lus ; ,. , , . , do eS
ein;/uantc mille francs a évidemment pris , 1 .. . , ■ ■ ,, *• , ,, ,. ■ i de vous remettre eutie Les mains de gênaaussi casüctte. Or, celui qui les a pris, i ■ , . v. ,, . 1 • ; «iin vous mterrogurom avec moins «1 egardc est vous. Donc, vous avez mes papier.-:, 1 *
ou du moins vous savez où ils sont.

Je vous demande do me les rendre 
ai, comme je le crains, ils sont passés en 
d’autres mains

ut pu sauront bien vous amicher dus

— Faites ! dit Robert avec assurance.
—Je n’ai «ju’à aller trouver M.Dorgèros 

et à le prier de su joindre 
avertir le préfet de police. H ne s’y refu­
sera pas, car il n’a suivi qu’a omtre-CLeut 
la marche que je lui ai conseillé d*nd«q>-

Faites, vous dis-je ; ju ne craint pa* 
de m’expliquer «levant la justice de

c les vôtres, du me metqu
tre h, mêrre de les reprendre.

— V'ivilà «jue vous m’injuriez encore, dit 
dédaigneusement. M. do Camovl.

—Comprenez bien ce que je vous pro­
pose, reprit le colonel, sans relever cotte 
réponse hautaine.

Vous êtes en co moment sur le bord 
d’un précipice, et si la justice s’empare de 
cette affaire, vous êtes perdu. Tout est 
contre vous. L’explication que vous venez 
do me donner est absolument inadmissi­
ble. Vous n’avez qu’un moyen de vous 
sauver, et ca moyen, le voici :

Ditcs-moi co que vous avez fait du cof­
fret,et je vous donne ma parole d’honneur 
que les jj<

Je déclarerai au juge d'instruction que 
mes papiers m’ont été restitués, et je ferai 
remettre par une main qui restera incon­
nue cinquante mille francs à M. Doigt ip .

Je ne m’en tiendrai pas la. J’irai voir 
M. Dorgères, et je me fais fort de lui dé­
montrer qu'il 
J’irai jusqu’à lui affirmer que je connais 
le voleur. Et jo vous jure qu’il no rustera 
aucune trace do l’accusation portée contre

moi pour

—Vous oubliez, monsiem 
votre pays un accusé, fût-il innocent,, est 
un humme perdu dans l’opipioh publique. 
Si vous comparaissiez devant une touv 
«l'assises, vous seriez peut-êt‘-e acquitté. 
J’en doute fort, mais enfin tout est possi­
ble. Seulement, pas un de vus anciens 
amis ne consentirait n vous donner la 
main, et, v«itre déshonneur rejaillirait sur

que dans

ursuites cesseront immédiate

la maison où vous avez vécu 
Dorgères.. sur sa fille.

—Je vous défends de parler de made­
moiselle Dorgères, s’écria Robert.

- - Vous pâlissez, reprit tranquillement 
M. Burisof. C’est que j'ai touché juste. 
C'est «pie vous sentez bien le danger que 
je voir, signale. Ce danger, il ne tient 
qu’a vous de le conjurer, et jo vous de­
mande, je vous prie, si vous voulez, do 
ne pas vous obstiner à suivre une voie «pii 
vous conduira aux abimes.

Acceptez les faits accomplis. Consentez 
à vous expliquer franchement avec moi. I 
Je vous ai promis le secret. Je tiendrai

soupçonne à tort

—Pas même dans l’esprit de cet agent 
qui m’a interrogé ? demanda Robert avec 
amertume.

Le colonel réfléchit un instant et dit en 
i «‘levant la tête comme un homme «jui 
vient do prendre une décision :

—Je vois que le moment est venu de 
vous faire connaître la vérité.

—Toute la vérité ! Jusqu’à présent vous 
me l'avez donc cachée i

—Je no vous ai pas tout dit. Et,puisque 
vous hésitez à acceptor co quo je vous 
propose, il faut que vous pui 
ger la situation telle qu'elle est.

Vous êtes retenu par un sentiment que 
je conçois. Voue doutez que j’aie le pou­
voir d'arrêter une instruction

ma promesse.
—Et si je refuse de m’expliquer, com 

dont jeme vous dites avec une aménité 
ne vous sais aucun gré. .si je refuse,qu'ar­
rivera-t-il ?

—Il arrivera «le deux choses l'inni • ou 
je me déciderai, bien à recrut, k vous 
livrer aux autorités françaises..

—C’est ce que je souhaite.
—Ou jo vous garderai ici jusqu’à ce que 

voua soyez revenu à dex idées plus svn-

ssiez envisa

Et je ne vous cache pas que j’aurai pro­
bablement recours à ce dernier myev.

—J’en ai une troisième A vous proposer. 
Conduisez-moi devant M. Dt.gères. A lui, 
je dirai tout.

—Vous auriez tort. M. Durgôves goû­
terait j>eu vos explications. Et puis. 
M. Dorgères n’est, pour ainsi dire, plus 
en cause. M. Dorgères a oublie' une perte 
d’argent Uni l'affecte fort pou. 11 s'agit 
avant tout du vol de la cassette. «jui m- 
regarde que moi.

— Voua avez déclaré vous-même que !<■; 
deux alibircs n’en faisaient qu’une. Si i- 
prouve «juu jo n’ai pas pris l«*s eî,io:i mi: 
mille francs, il sera.prouvé que je n’qi ; - 
pria lv tiwfrvfc.

commencée, 
et surtout, vous vous dites <juc, si je con­
sens à me taire, ri je ixmsij à obtenir le 
silence de M. Dvrg tes, je n’ompêchc 
pas de parler l’agcat qui vous a intern 
et qui sait que vous avez dans votre poche i 
cinquante billets de mille francs, juste la 
somme volée.

Eh bien, rassurez-vous. Cet homme ne 
dira rien, parce que cet homme est à moi.

—Comment, à vous î
— Oui, il «’appartint pas à la polit 

est Russe, et il est mon intendant.
— Alors, monsieur, vous m’avv-z menti 

eu m’attirmant que la justice était saisie 
de cette affaire.

—Vous venez do vous servir d'un mot 
que vous regretterez plus tard, dit le co- 
l -ncj sans s Y* mouvoir le moins du monde
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HOTEL RŒNDEAÜ—AUX—
Terres Boisees 
MATTAWAN

Ameublement de Chambre a CoucherTENU 8CB LS PLAN

Européen, et Américain, 
64 Rue St. Gabriel, Montréal.

Cet Hôtel offre au public voyageur tout 
le confort désirable. La table est toujours 
abondamment servie des prémisses de la 
saison, préparées par des cuisiniers français 
de premier ordre. Repas à toute heure 

On trouvera constamment à cet établisse­
ment de pr mière classe, des vins, liqueurs 
et cigares de choix.

*
AVECATELIERS TYPOGRAPHIQUES DESSUS EN MARBREFabrique de Voitures de la 

Puissance CAI-LAXitHR, NORTH RAT 
TEMISCAMINtitlK

et autres ; ou aux prairies de
— DU —

MANITOBA
----- DU------

NORD-OUEST C. STRATTON

U.
PROPRIETAIRES

287-RUE SUSSEX-287
OTTAWA

“CANADA ” JOS. RIKNDEAÜ, 
Propriétaire. Aimable lecteur considérez les avantages d’acheter vos

MEUBLESLes soussignés désirent attirer l’attention 
du public en général sur leur nouvel éta­
blissement où i's prendront constamment 
des ordres pour la confect on de voitures 
couvertes et non couvertes, buggies, 
express, phaêtons, rockaways, omnibus et 
autres sortes de voitures. Aussi ; traînes 
sauvages simples et doubles pour attelage, 
des patrons les plus mod* rues.

Les matériaux era 
tion des voitures d’ 
première qualité ; tout ouvrage garanti, 
ant sous îe rapport de la mu in d’œuvre 

quede la solidité et du Uni pour donntr 
satisfaction complète à tous.

N’oubtiez pas de donner vos ordres au 
No 287 rue Sussex, pour une bel.e et 
tonne v iture. 

mû Visite sollicitée.
LAYKUX ET MITCH ILL

Et de la Colombie Anglaise par le

Pacifique Canadien
ET DE _ Marchand d’Epiceries

EX GROS ET EN DETAIL
COIN DES RUES

Dalhousie et St Patrick
OTTAWA

AUX ENTREPOTS DE VARIÉTÉ 033 ET 534 RUE SUSSEX

JOSEPH BOYDENNOTRE PAYS A L9OUE81
est meilleur que l’Ouest des Etats-Unis et 
les avantages y sont suj-érieurs. Si vous 
ne le croyez pas, venez voir pour vous con­
vaincre.

Le train parlant de Montréal traverse les 
terres boisées du N pissiugue et de l’Algo- 
ma, arrivant à autres places intermédiaires, 
se rem! i\ Winnipeg et continue sa route 
jusqu’à Canmore, faisant arrêt à Brin don, 
Whitt wood, Broad vu w, Regina, Calgary.

ployés pour la conf c- 
hiv. r et d’été sont de M. C. StraUon désire informer les épiciers 

qu’il leur vendra des épiceries de premier 
choix à des prix extrêmement bas et livrées 
\ domicile.

S24 RUE SUSSFX» nmm mmi
• le.

Dans ces contrées de Nipissrague, «n- 
tout l’Algoma, situées entre Montréal et Ma­
nitoba ainsi que d ms tout le Non! Ouest 
Canadien, on y offre d'excellents

fP.C ER et, BOÜCHSROTTAWA

COIN DUS RUKS

Primrose et Cambridge
la' publie trouvera tunj urs à mo i ma­

gasin des épiceries de premier choix, et 
mon étal des viandes d • première qua ité 
et di s plus fraîches.

Ordres exécutés avec promptitude.
Effets livés à dorai »

Ottawa, 21 a< ût 1 *8ti. 2s.

AVANTAGESAUX BELLES ! ! aux colons. Nous vendons à

Pris: Red uit
----- DES-----Epicer ies !On exécute à ces ateliers toutes soi tes

Epiceries ! 
Epiceries ! BILLETS DE RETOURD’IMPRESSIONS

HO D VEAU MAGASIN
DE

PELNÏLRK et SAPISSERIES
! Le. Pilules d. Vallet

risées par arrêté ministériel.

IA TOUT EXPLORATEUR 
“ BONAFIDE”Grande ReduetionTELLKK QUE:

l« Pilules d,Vallet vÆ Mers
chaque pilule blanch*.

.CHEZ Pour plus amples informations s’adresser

au BUREAU DE COLONISATION 50,000 Koiilenux «le Tapis- 
series des derniers goûts viennent d’être 
re.us par le soussigné. Ces Tapisseries, 
nouvellement importées, sont truies de 
nouveaux desseins, et se vendent à des 
prix très modérés.
Peinture*. Huiles, 

lllancliissolrs, Yi

Têtes de comptes, 
Mémorandum6,

Cartes d'affaires, 
Curies de visite, 

Chèques, 
Billets,

N. A. SA YARD près de la gare du PacTique, 
Bue d s Casernes,

Cinq palettes de savon d’odeur poui 
5 cls.

Confitures aux pommes, tOcts. la lb 
Framboises et fraises, 15 cls. par J h 
Biscuits Soda, 7 cts.
Graisse Canadienne, 10 cts. la Ibs. 
Sirop, 10 cents, la pinte.
Allumettes autrichiennes 20 cts. par 

12 boîtes.
Moulins à café 81 50. Le café es 

toujours frais moulu. Vous mou 
lez une livre de café dans le tempr 
de le dire.

Poudre Allemande sans rivale, 20 
cts. par boite.

Sirop Ambre 1er qualité 10 cts. par 
pinte. _

Bonbons français, 12£ cls. la Ibs. 
Lard, 1ère qualité, 7 cts. la lb<.
1ère qualité d’allumettes pour 7 cts. 

la boîte.
v erraicel macoroni 15 cts pour 2 Ibs 

Afin de servir les pratiques avec 
promptitude et ponctualité quatre 
nouveaux commis ont été engagés.

ALLEZ CHEZ

MONTREAL i ! i^PüulesdeVallot^V^si'rX
; ’ couleurs, les pertes blanches.

î • La Pilules i. Vallet ù1 £££ :
rapide, la maladie, le* nota. j 

! - B! Inlaa , TT. 11 -i, «mil trie contrefaite». BeAuertont ' 
Ut *1111168 dt Y ail U U flacon ne portant paa U elgnature !

du Docteur Tallet.
I PARIS -/9, RUE JACOB, 19 - PARIS

Pinceaux. 
ernlH, etc.

ASSORTIMENT COMPLET.Aux Inventeurs 
J. Coursons & Cie.

Traites,
Enveloppes

BÛT Pe ratures délayées, prêtes à poser, 
de toutes les couleurs.

No. 108 Rue Rideau,
Vis à-vir le magasin de T. Birkett.

Catalogues,
Listes de prix,

Prr grammes, 
Circulaires, 

Afliches,

Solliciteurs de Brevets (f Inventa 1 
Dessins de Fabrique, Marque( 

de Commerce et de Bois 
Agences et Correspondants anx Etal» 

Unis, eu Angleterre et en France.

J.-Bte. DUFORD.
16 avril le86—3ra

Placards, C -
Lettrés funéi aii es,

IM

Chemi'' île Fer Canadien du Pacifique
L ’GNE "COURTE

J. COÜBSOLLE & Cie.,
Ghàmbrk Victoria, 

Vls-à-v' e bureau des Brevets,
OTTAWA, Out

Rtc., etc , etc.

< P.—Boit# 68 
24 Kév 188* T J 11 pm de ne JAMAIS OUBLIER 

Il Aiil ou d'apprendre
quelconque en une seule lecture, par 
M. LOlSETTE, de Londres, apprécié, 
jugé, remplacé. 1 franc on timbros-posto. 
S’ad.àl. l'Abbé CHE VAUT Y, ancien aumô­
nier militaire, à Lourdes (Hautes-Pyrénées) France.

PARFUMERIE DU RONDE ÉLÉGANT
DELETTREZ

84, 66, Rue Richer, 64, 66
un LivreBLANCS POUR AVOCATS B N TR B•XSS: K Ottawa, Quebec

ET MONTREAL.
Déclarations sur compte,

Déclara t o s sur billet,
Demandes de plaidoyer. 

Comparutions,
Subjiomas,

Affidavits,
()bposHion<‘, 

l'iat.
Inscription»,

CREATION PARIS NOUVELLE
HANH RIVALE

V 6cpi)8eia ^
SUAVITÉ

S_;
18

fç

&*
ï?Bureau de Poste de Hull. plus Tâ AS TH ME

POUDRE CLERY—si iinlnrini.

oJ Hni ï AL DIS BUS
N A. SAVARD ss «•cK"

Coin des rues Dalhousie et Murray 
Ottawa, 16 juin 1886—1an Arrivée et Départ des Malles.Etc., etc., etc. 4 ?8L iase Ottawa.... 

e n. à Montréal... 

Arr. à Québec....

BERN iRD SIMARD
BOUC U Eli

!, Marché des produits 
No 1 marché Ouest

HULL

MALLES. FERMETURE. 8 20

2 20A.M. P.M. P.M. concentration
Etaux Nos 1 et 2 

et viandes, et
Ottawa ...............
Montréal............
C. F. Pacifique...
Aylmer...............
Gatineau.............

7 004 15 I CRÈME OSMHEDIA1Ô°00

Vi's
lj 3*5

P-FOUR NOTAIRES Lai sec Québec..... 

Laisse Montréal.

7 45
SAVON, KX.TRAIT WSjrM 
IL AU do TOJL.KTTK 

POUDRE DR RIZ WaW
COSMÉTIQ UK, HlilLUANTINK 
HU1IÆ, P OMMADE, VINAIGRE 

■ fr*-—
La Parfumerie OSMHEDIA aseure â

r J-Pour les meilleures ferronneries à bon mai 
ché, ailes ches

7 45Contras de vente,
Contrats de mariage,

Blancs de billet,
Procurations,

Quittances,
> Transports, 

Protêts,
Obligations, etc.

9 00
p.m. 

12 23
10 15 5 15

U?0 lf. M. SIMARD remercie ses nombreuses pra 
tiques et le public de Hull de l’encourage 
ment libéral qu’il a reçu jusqu’à présent et 
le sollicite de nouveau.

M. SIMARD a toujours en mains un assor­
timent complet de Viandes fraîches, 
SALEES et FUMÉES, toujour* de première 
qualité.

Les ordres seront exécutés promptement 
et livrés à domicile gratis- Prix modérés. 
Une visite est sollicitée.

mceougall a cuznej
Le ns ancien magasin de ce genre à 

, établi en 1850, à l’enseigne de s
GROSSE TARRIEBE,

flue Sussex, et coin de la rue Duke,
«HA1D1EKEN, OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q

Arrive à Ottawa
7 45

U ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montrée..
ütte DISTRIBUTION.

A.M. A.M. P.M. P.M. BBS fiDâLBe Plient»
Connectious à Québec poui Halifax, St. 

Jean et tous les points sur le c.iemin de 
Intercolonial.

Connections à Montréal avec les trains 
chemins de fer pour Portland, Boston, 
tous les poiuts de la Nouvelle-Angle-

Ottawa. 7 00
8 00

10 15 5 15

C. F. Pacifique.. 

Gatineau.............

TOU I Hé LUS PRINCIPALIS NlABHACIBt.12 10 
12 45

Pour les Greffiers et les Commissent»
TABAC ! TABAC !7 00MCDOUGfLl & CUZNER BERNARD SIMARD,

BOUCHER
Blancs simples de sommation,

Tiers-Saisie après jugement
4 15Toiles i Fente Cleveland ParlorHeures de bu.eau, du 8 a.m. à 8 p.m. 

Heures du bureau des mandats d argent 
de la Caisse d’Epargnesde 9 heures a.m. à BRANCHE D’AYLMER : Chs Desjardins, proprietaire

148, rue Kldemi
Toujours en mains assortiment complet et 

varié de Pipes, Cigara, Tabacs, Cigarettes, 
de toute sorte et de toute qualité & des prix 
défiant la compêtion : M. Desjardins invite 
ses nombreux amis à lui faire une visite, con-

7HEMIN GE FER INTERCOLONIAL ;
____ trois chaises continuellement à la disposition

Houle de la Malle Royale, .le» Passager. f”l"‘T,e,a:imï“lul0,,Tr'lge ,ait |,,r 
el du Prêt entre le Canada et la Grande -“".era =*, «nmentfo.
Bretagne, et Boute directe entre l’Ouest 
et tous les points du bas du St-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, Pile du 
Prince Edouard, le Cape-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

Des nouveaux et élégants chars-palais 
gréés de buffet et chars-dortoirs font 
partie de chaque train-express.

Les passagers qui s’en vont en Angle­
terre ou sur le Continent européen peuvent 
prendre le paqiiebot de la malle chaque 
Samedi avant-midi à Halifax, en partant 
de Toronto Mercredi après-midi.

Les expéditeurs de grains et de raar 
chaddises trouveront au port d’Halifax 
toutes les commodités désirables pour 
l’embarquement de leurs effets.

Depuis des années, l'expérience a dé­
montré que l’Intercolonial et les lignes de 
paquebots oui font le service entre Hali 
:ax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et retour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives aux 
taux de transport de fret et de passagers 
peuvent être obtenues en s’adressant à 

E. KING, Agent de billets,
No. 27, rue Sparks, Ottawa.

ROBERT B. MOODIK,
Agent pour les passagers et le fret de 

.'Ouest, 93 bloc Russin, rue Y ork,
Toronto.

•T»Les trains quitte Hull 
9.09 a.

Arri

Ay'mer à Jm°niO 
a.m., 11 08 a.m.,

m., 1 24 p.m., 5 20 p 
ve d’Aylmer à 8.20 

4.05 p.m., et 8.20 p.m.
SECTION St. LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa 
Gare Union)

Arr. à Prescott»— 9 45 a.m.
Laisse Prescott.... 7 OU a.m.
Arr. à Ottawa.....10 00 a.m.

Blancs de Procès-Verbaux
D'avis de Vente i mmJ. H. KERR, 

Maitre do Poste:o:-
Sioms venons de recevoir le 

vin» bel assortiment 
• c toiles peintes et dorees 

pour fenetres qui ait 
a nais ete importe en Canada

Hull, 18 octobre 1884.De Saisie,
De Venir

THIS 16 YOUR OPPORTUNITY 7 00 a.m 2 00 p.m. 
4 05 p.m. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

Conneclion par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains,

La seule ligne directe pour New-York.

POUR LES SEL- TRESORIERS Do you wan 
a splendid 
handsomel) 
bound storj 
book? Yoi 
can have y oui 
choice out o 

Ü^lthc beat tha 
jare publisher 

if you will ob 
tain two sub 
Bcriptions foi 
The Wkkkli 
Mail. Acata

tir,
0 cellaneom

JACOB ËRRATTListes D’évaluation,
Listes De Perception,

Liste Alphabétique d’rlecleurr

fiBSr-Hnt in faction A
CHS.MAGASIN PALAIS DE MEUBLES. 20 août 1886—6m.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 18b4 . 
L’Express du jour quitte Ottawa a 12.35 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 9.50 pm
“ du soir quitte Ottawa à 11.45 pm 
" “ Arr. à Toronto à 8.30 am

* du jour auitte Toronto à 8 30 an 
“ “ Arr. à Ottawa à 5.C0 pm
“ du soir quitte Toronto à 8.00 pn 
“ “ Arr. à Ottawa à 4.38 am

Chars palais élégants sur les trains du 
u jour. Chars dortoirs somptueux sur let 

trains du soir.
Connections à Smith’s Falls

38 HUE RIDEAU.
N. B.—Voyez les échantillons de 

ces toiles dans ma vitrine aLE TOUT

fmMSUR BON PAPIER
ET A DES Pour les Incendiés. m

pnblicatione, given as prizes for getting uj 
clubs for Thb Mail, will be sent to am 
address upon application. There is no bo;M. E. G. I>averdure, marchand de 

fer, rue William, Ottawa, offre du 
clou à $2.50 le quart, pour les in­
cendiés de Hull seulement.

Aussi peintures, couplets, huile, 
mastic, ferronneries à une réduc­
tion considérable,

Brockville et le chemin de fer du Grand 
fronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
md Black River et ses nombreuses con 
nec lions pour le sud et l’est.

Ligne directe pour Chicago et tous les

or girl, young man or young woman, amonf 
you who cannot secure a handsome lot o 
books this winter 
with very little 
affort, if you will 
only make up 
your minds to it.
The books are 
splendidly bound i 
ind are the pro- , 
luctions of the '/. 
best known au­
thors, which is a 
mfficient guaran­
tee that they will 
not only afford 
amusement but 
be a source of pro­
fit. Thb Weekly 
Mail is the most 
popular weekly published, and is only Om 
Dollar a J3ar. It has now over 100,000 sub | 

copyjuid pri^ejiit sen 
Maxi TV.roèto Canada.

Poudres de Condition Hie zander
BOÜI.EH 1*0tTR ICM UOUMWNN

KT AUTRES

WKhKllIïES CELKBBK8
fi®8 ordres envoyés jiar la Post 

reçoivent une attention toute sjiéciale eî 
soul exécutés sans délai.

points à l’ouest, sud-ouest et noid-oueal.
Pour les billets, le prix du passage, les 

sièges dans le char-salon, la table de POUR 1RS

Pour les Incendiés. OSaevauaedépart des trains pour le haut de l’Ottawa 
et toutes les autres stations locales et au­
tre: informations concernant ies passager? 
s’adresser au bureau des billets.

1er 42 HUE NPAHKS -W 
D. McNICOLL 

Agent général des passagers.

ABONNEMENTS:
“LE CANADA" quotidien, par an, $3.Q( 

‘ L’UNION RATIONALE " bebd., do Sl.00

AtàKRT a Ottawa STRATTON. 
Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrick.

A VIS.—Les médecines ci-dessus, célè- 
-HL lires dans tout le Canada pour 

efficacité, ne se trouvent que chez M. G, 
KTHATTON. Je mets donc le public en 
garde contre les contrefaçons.

—Faite» l’eeeai ne sa VALI. • 
KIA. C’est la meilleure pom 
made contre la elinte «le» 
cheveux et la Calvitie Eî 
Aewte cher. U. O. H401KU, 
l*i»aruia«-i«>». riieexSn»*

Tout abonnement est invariultlemei*^ 
payable d’avance.

J. E. PARKE H,
A get t de Billet.

W. WHYTK'CtsiJUn /c&tf TALEXANDER.
N. B.—On peut auegi obtenir l’article vé­

ritable ches v la PORTE, rue Rideau ;
ODA LL A Ff LS, rue Wellington : 

eî DALGLISH à PHKRE, rue Queen,ouest!

D. POTTINGER,
Surintendant généraSun n ten «I a n t-g ên ér t

W. C. vanhornk, Bureau lu chemin de fer, 
Moncton, N. B., 13 Nov. 1 QO

K-ribers. Speat nen
ree. *Addre«a Tub

VÉRITABLE

ÉLIXIRouDGUILLI
Tonique Antl-Btalreux et Antl-BUleux 

Préparé par PAUL. GAGE,Pti"d8l"Classe, Docteur en Médecine
tl Is iitiU* U farli, SEUL PROPRIÉTAIRE DE CE MÉDICAMENT 

PARIS, e, Rue de Ghrenallo-St-Qorrytai^, q, pawth

SaStSSSSSS
épidémique*, les Affection» ii out tourne* 

4 "kseotiéinolfi, les Maladie* de* l e mine*, des Enfant* 
et dans toute» lea Maladie* Congestive*,
h défier des Contrefaçon*. Exiger le VérlUkle ÉUIffl le QOILUÊ, portant U Slgnatire PAUL 8A6E

11 !îJ52eîBJ2.:lnltt TOrUln* de» Gitiret, dont chaîne bontellle doit être actomnaenée.
WpOi e Qnébtt i D* Bd. MOHIN A C1*, l'hirmwitn-Chlmiile, 111, rue Nnlat-lMO 

■T DANS l.rs PRINCIPAI.KN PHARMACIE* DU CANADA.
PILULES PURGATIVES D'EXTRAIT D'ELIXIR TONIQUE «RTVGLIIREUX OU D'GUILLIf

coatensnt, sons an petit volume, toute* le* propriétés 
tool-purgatives et dépuraUvee de eet Elixir e

“vCHIQUF.

.lOrtée de toutes les 
ut pas es n mplacer 
4 grandes bouteilles

'•ru aucun minéral, 
‘bien, pissei.iit, rliu-

inlesfiuf. el sont un

i, Ips “ A men Intli-

H A ITS

REDUCTION
îles gram eur

INET

[»ar «loz.
HEZ

A
Delorme
et 568 Rue Sussex
rue Rideau. 
fawa.
garantie.
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DOWS ALES !
Une immtnse consignation de cette btfre, 

qui est en si grande renommée, vient d’ôtre 
reçue par les soussignés.

De Nouvelles Fpieeriesu de première qualités 
chaque jour.

Kanoes pour ions le* Kctïts, 
Jambon*, et Laiignos, Naiiel*- 
ttons de Boulogne, etc..

Claret*. Cognac, Vin de 
Porte, hyrop, Vin Sherry, etc.

Nous venons de recevoir un vin de messe 
d'une qualité supérieure :

~ xæ TAHAGOITA”
sans égal pour sa pnrttô et sa qualité.

N.B.—M. H. Duffy, si bien connu du 
public d’Otta 
son habileté 
est à notre service, 
toujours à

iwa par ses connaissances et 
dans la blanche d'cpiceries, 
vice. Scs amis le trouveront 

toujours a son poste et plus disposé 
jamais à remplir avec promptitude les com­
mandes qu’ils voudiont bien lui ordonner.

poste et p

MeARTHUR & TRAVtRSY,
RUE RIDEAU 

Ottniva.137
12 août 1886—3m
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AVIS AUX ENTREPRENEURS
K S SOUMISSIONS CACHETEESL) adressées au soussigné et portant la 

suscription : “ Soumissions pour trottoirs.” 
seront reçues jusqu’à midi, MERCREDI le 
15 septembre ptochain, 1836, pour la cons­
truction do trottoirs de trois pouces mis en 
travers sur les rues Waller, Stewart, Daly, 
Nelson, Victoria, Kent, Middle, Queen, 
Albert, St Pat; ice et autres rues de la ciIh 
d’Ottawa qui requ ôrent dos trou irs d’a- 
piès le nouvtau Règlement du t onseil 
pour les améliorations lot aies.

Les travaux seront divisés en deux con­
trats séparés d’après les spécifications qui 
peuvent être vues au bureau de l'Ingénieur 
de la cil', B ôte!-de Ville, Ottawa. La Cor­
poration se réservant le droit d’accorder 
les travaux «nun ou plusieurs contrats à 
un seul entrepreneur et ne s’engage à ac­
cepter la plus basse ou aucune des sourais-

1 ouïes les soumissions devror.t être ac- 
pagn^es d un chèque “ accejté” par 
banque, fait payable ou Trésoiier de la 

Cité, pour une semme de deux cents pias­
tres i ojr chaque soumiss on, laquelle sera 
conlisquéesi le soumissionnaire refuse le 
contrat quand il en sera requis. H la sou- 
mission n'est pas acceptée, le chèque sera 
retourné.

Toutes les soumissions devront être faites 
sur les formules imprimées fournies et être 
revêtues de la signature bona-fldc de l’en- 
ti epreneur et de ses sûretés, les blancs 
remplis et accompagnées du chèque requis 
ou elles seront mises de côte 
avenues.

comme non

ROBT. ÊURTEES 
Ingénieur de la Cité.

Bureau de l’Ingénieur 
de la Cité 

Ottawa, I Sept. 1886 !
A VENDRE

Magnifique i oste de commuée, situé sur 
la place de Maslium en face île l'Eglise, 
hn outre, cent i rpents d’excellentes terres, 
formant une propriété agi it oie avec 
son, étable et recuise.

S’adresser à
JULES SNUBB, Propriétaire, 

Masham Mills
Ottiwa 14 août 188G—3m

1 F. R M,
Marchés Merveilleux!

PLUS DE 800
Chai eaux en feutre pour dames à être sa­

crifiés durant ces jours prochains à

60 GENTINS CHAQUE

Magasin Populaire
«le Modes,

39 Rue Sparks.

Une Soirée Seulement,
MARDI, 14 SEPT. 1886

STITSOÜT

caïd™™
2—Cores de Husique-2

Hommes blancs et de conleur.
2 "Topseys,” qui tous Droit t rire 

2 “Marks” très drôles 2
C'iiauteiin* de Jubilèe de Klrsandü.

4 Chien* de Sibérie «tresse* 
Le petit Ane instruit d’Eva 
Le Mulet instruit “George”

f©rGrande procession sur les rues le matin

Prix iM>i>nlnlre* : ‘25 et :
Knfnut#, 15 cenll

Billets en vente au mag;
Marks, bijoutier, rue Sparks 

Ottawa, 11 sept. 1886.

.35 centins.

asin de M. N

ANNONCES NOUVELLES

i
■
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10 HOMMES DEMANDÉS LE BARREAU D’AYLMER Enquête

L’enquête sur le corps de John 
Sharkey, qui a été tué dans 
rixe sin ia place du marché, la 
semaine dernière, a eu lieu hier 
soir, à l’hôtel Albion ; le résultat de 
l'autopsie faite par les Drs Powell 
et Wright a été présenté. Le ver­
dict du |ury a été que Sharkey est 
mort des suites de coups de la part 
d’Alex. McDonald.

FEUILLETONECHOS DE HULL
Le soussigné a besoin immédiatement de 

dix bons plâtriers Gages, $2.50 par jour.
S’adresser à M. I. Dépatie. No. 13G rue 

Clarence.

uneJeudi dernier, à l’ouverture de 
la Cour, à Aylmer, le barreau a 
présenté à Son Honneur le juge 
Wurtele l’adresse suivante :
A l’honorable juge Wurtele, 

u Les membres du barreau de 
cette province, pratiquant dans le 
district d’Ottawa, désirent vous 
féliciter à l’ocnasion de votre éleva 
lion à la plus haute dignité à la­
quelle un avocat puisse aspirer et 
en môme temps féliciter le district 
d’avoir pu obtenir vos services qui, 
nous en sommes ceitains, contri­
bueront à la bonne admmist ation 
de la justice.

w Nous espérons que nos rela 
lions seront toujours cordiales ; de 
notre côté, nous pouvons vous 
assurer que nous ferons tout en 
notre pouvoir pour atteindre ce but 
et de plus nous sommes confiants 
que vous continuerez à résider au 
milieu de nous, de sorte que votre 
présence soit la garantie qu’attend 
toute société bien organisée, c’est-à- 
dire la punition du crime et la pro­
tection de l’innocence.
M. McLeod, J R, Fleming, J. Ay 

Ien, W. R. Kenney, A. Gordon, 
J. M. McDougall, T. P. Foran, 11 
Aylen, A. Rochon, T. Roche, I) 
Major, G. B. Major, L. N. Cham­
pagne, N. A. Belcourt, A. Mac 
kay, J. A Champagne, P. A 
Beaudry.”
L’honorable juge répondit en 

termes oppropriês et remercia le 
barreau de cettu marque de défé 
rence.

MONSIEUR LECOQ Pour«b
tour Sapérieuie

l>a Cour Supérieure a commencé 
à siéger ce matin, à Aylmer.

Son Honneur le juge Wurtele 
donnera un dîner aux membres du 
barreau du district, jeudi soir, à 
Aylmer.

*SERVANTE DEMANDEE—On a be­
soin immédiatement d’une bonne servante 
sachant parler l’anglais, et munie de 
bonnes recommandations. S’adresser au 
No. 559 rue Sussex.

lditionL’HOmiR DU NOM

Mme d'Escorral lui arracha 
la lettre des mains, plutôt qu’el­
le ne la prit. Elle l’ouvrit, la lut 
à haute voix à Marie-Anne et 
n'ajouta qu’un seul mot :

—Partons !
C’était plus aisé à dire qu’à 

exécuter.
Il n’y avait jamais eu que trois 

chevaux à Escorval ; l’un était 
aux trois quarts mort de sa cour­
se furibonde de la veille ; les 
deux autres étaient à Montai-

La Case de l’Oncle Tom

MOUSTACHES ! N’oublions pas que c’est ce soir 
que sera donnée au Rond Roy 
al, la magnifique représentation du 
drame toujours populaire et qui ne 
vieillit pas de la “Case de l’Oncle 
Tom.” Il y aura grande foule, nous 
n’en doutons nullement, à cette 
représentation, car il y a déjà long­
temps que les amateurs de théâtres 
de la Capitale n’ont pas eu l’avanta­
ge d’assister à une représentation 
semblable. Tout est nouveau dans 
les décors et promet une soirée de 
gala. Que l’on se le dise et que le 
rendez vous général, ce soir, soit au 
Rond Royal, rue Slater.

Déméuagemeu t

M. L. V. Dorion a commencé à 
déménager ce matin son magasin 
dans sa nouvelle maison en face du 
bureau de Poste.

1La manière do faire croître une jolie 
moustache en quelques semaines sera don­
née avec tous les détails particuliers en 
envoyant un timbre poste de 3 centins à

WILLIAM JONES.
Nos. 30 et 32 rue Steiner, Toronto, Ont.

ot
De retour

M. Pierre Bouillianne est de re­
tour du lac Témiscamingue avec sa 
famille depuis hier. Les travaux 
du chemin de fer du Long Sault 
touchent à leur fin.

CHEVELURE MAtiMF.QUE UNI
Les dames qui enverront un timbre de 

poste de 3 centins recevront des instruc­
tions sur la manière de garder à leur che­
veux leur couleur primitive, les empêcher 
de tomber it se garantir des maux de tête. 
Adressez :

Les
New 1 
satisfa 
vent d 
vins ; 
cepem 
la vill 
New-1

Personnel

M. l’échevin Scott est en ce mo­
ment à New-York où il a assisté, 
hier, aux funérailles de M. Lord, 
marié à sa sœur l’automne dernier.

gnac.
Comment faire ?....Recourir à 

l’obligeance des voisins était l’u­
nique ressource.

Mais

WILLIAM JONES.
30 et 32, iue Steiner, Toronto, Ont. 

Ottawa, 13 Sept. 188(5—lan
Cour de Police

14 septembre—M. l’échevin Du 
rocher sur le banc. La cour est de 
nouveau encombrée de curieux.

William G. Brook, pour ivresse 
et tapage sur la rue, $‘2 et SI de 
frais ou une semaine de prison ; 
Onésime Gravel, même offense et 
voies de fait, remis à demain ; 
Frank Bostler, voies de fait, $2 
d’amende ou une semaine d'empri­
sonnement ; William Smith, l’un 
des assaillants de feu John Sharkey 
et principal auteur de la rixe, après 
une sévère semonce du magistrat, 
est condamné à deux mois d’em 
prlsonnement aux travaux forcés.

ces voisins, de braves 
gens d'ailleurs, qui avaient ap­
pris l’arrestation du baron, refu­
sèrent bravement de prêter leurs 
bêtes. Ils estimaient que ce se­
rait se compromettre gravement 
que de rendre nn service, si lé- 
g r qu’il pût paraître, à la femme 
d’un homme sons le poids de la 
plus terrible des accusations.

Mme d’Escorval et Marie-An­
ne parlaient déjà de se mettre 
en route à pied, quand le capo­
ral Bavois indigné de tant de lâ­
cheté, jura'par le sacré nom d'un 
tonnerre que cela ne se passe­
rait pas ainsi.

—Minute ! dit-il, je me charge 
delà chose !....

Il s’éloigna, et un quart d’heu­
re après reparut, traînant par le 
licol une vieille jument de la­
bour, bien lente, bien lourde 
qu’on harnacha tant bien que 
mal et qu’on attela au cabriolet ; 
on irait au pas, mais on irait.

A cela ne devait pas se borner 
la complaisance du vieux trou­
pier.

Collège d’Ottawa Assemblée politique

Dimanche soir, MM. Cormier et 
David Major sont allés tenir une 
assemblée de comité à St André 
Avelin. Ils ont annoncé aux élec­
teurs que M. Cormier tiendra-t une 
grande assemblée dans cette parois­
se dimanche prochain.

Encombrement

Les travaux d’excavation qua l’on 
a commencés sur le côté nord de 
la rue Principale vont empêcher tou­
te ciiculation sur cette rue si les 
autorités ne voient pas immédiate­
ment à faire enlever les amas de 
pierre et de bois qu’il y a sur le côté 
sud de cette rue.

pas—z
LA RENTRÉE DES ÉLÈVES remar 

cette . 
dépen: 
rabatt

AURA LIEU

LE S1KBCREDI, 8 SEPT.
ne pas 
ton u 
breust 

a A ci 
posilic 
ceux < 
sés à 
qu’on 
par ei 
quarti 
chesse 
recom 
ment «

Les externes devront se piésenter le lundi 
précédent, 6 septembre.

CONDITIONS D’ENSEIGNEMENT
Cour* Commercial, par quartier 820 OO 

" Classique “
“ «le dénie Civil “

- - 30 OO DANS LA CAPITALE
“ May Blossom ” hier soir

La salle du Grand Opéra était 
littéralement remplie hier soir à 
l'occasion de la première représen 
talion de la magnifique comédie de 
Benjamin Maginley “ May Blos­
som ” ou la fiancée du pêcheur 
Les artistes sont tous de première 
force et les décors de meme que 
les effets scéniques du meilleur 
effet. Cette troupe est sans contre­
dit la meilleure qui soit venue à 
Ottawa depuis bien longtemps. Nul 
doute que la salle sera de nouveau 
comble ce soir.

Pour les autres détails concur 
Collège d'Ottawa, consultez le Pri 
qu'on envoie sur demande.

L’anglafs étant la langue maternelle 
d’à peu près les deux tiers des élèves, :

canadiens se trouvent dans un milieu 
favorable pour se familiari- 

gue des affaires.

nant le 
rospectus Ecole» Séparée»

Il y aura ce soir réunion du Bu 
reau des Ecoles Séparées au lieu et 
à l’heure ordinaire.

Conseil «le ville

La séance du conseil de ville qui 
devait avoir lieu, ce matin, a été 
remise à «je soir, vu que le temps 
pour la réception des soumissions 
pour boyaux à incendie et les dévi­
doirs n’expirait qu’à midi. Il y 
avait ce matin fouie d'agents el 
d’intéressés dans la vente de ces 
boyaux au conseil de ville.

Election»

A une assemblée générale de la 
société St Jean-Baptiste de la Pointe 
à Gatineau, tenue hier, les mes­
sieurs suivants ont été réélus :

Président, L P. Sylvain.
1er vice Prés., D. Tréau de Cœli.
2e vice-Prés, P. T. Desjardins.
Secrétaire-Correspondant, Joseph 

Moreault.
bec.-Arch., Joseph Corriveau.
becrèl trésorier, Dr Chs Demers.
AssL-Sec. Trésorier, Chs Dubois.
Commissaires ordonnateurs, Chs 

Desmarais et Fidèle Lafortune.
Comité de régie, Isidore Cham 

pagne, Narcisse Roy, Salem Char­
rette, Dvivois Legault, Joseph La- 
fortune et Alfred Ashborne.
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Le terme de septembre de la Cour 
de Division s’est ouvert aujourd’hui. 
Le terme de la cour de comté avec 
jurés s’ouvrira le 5 octobre pro­
chain.
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PETITE VEROLE!
Ses marques peuvent être effarées.

Du Jaimn

MM. G. T. Bates let Cie, ont reçu 
ce matin une consignation consis 
tant en huit charges ;de grosses 
caisses de thé provenant directe­
ment du Japon.

Maison LEON & de.,
51 Tottenham Court Road, 1 LONDRES, 
202 rue High, Stratford, J Angleterre

Parfumeur* de S. M. la Reine,
Ont inventé et patenté cette préparation

Sa mission était terminée, puis­
que M. d’Escorval était arrêté, 
et il n’avait pins qu’à rejoindre 
son régrment.

Il déclara donc qu’il ne lais­
serait pas de s “ dames ’’ voyager 
seules, de nuit, sur une route où 
elles seraient exposées à de fâ­
cheuses rencontres, et qu’il les 
escorterait avec ses deux grena­
diers....

—Et tant pis pour qui s’y frot­
terait, disait-il en faisant sonner 
la crosse de son fusil sous sa 
main nerveuse, pékin ou mili­
taire on s’en moque ! pas vrai, 
vous autres ?

Comme toujours, les deux 
hommes approuvèrent peu: nn ju­
ron.

Mariaffe fashionable

Ce matin, à l'Eglise St Joseph 
avait lieu une fort jolie cérémonie. 
M. Sévère Gélinas conduisait à l’au 
tel Madamoiselle Casilda Marchand. 
La bénédiction nuptiale fut donnée 
par le Rev Hère Pallier. A l’issue 
de la cérémonie, les nouveaux époux 
se rendirent à la résidence de M. 
Bergevin, ou un déjeuner splendide 
était servi. On remarquait parmi 
les convives M. A. Sénécal, M. et 
Mde Norbert d’Auteuil, M. N. Cham­
pagne et Mlle Alexina Bergsvin. 
M. Desmarais, avocat de St Hyacin­
the, servait de témoin à M Gêli- 
nas.

LesL’OBLITERATEUR I Personnel

M. Harvey, éditeur dn Trade Re­
view de Montréal, est aujourd’hui à 
Ottawa.

M. W. Polette, avocat de Mont­
réal, et fils de l'honorable juge 
Poletie de Trois-Rivières, est aussi 
dans la Capitale.
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Nou 
nouvel 
bâsée $ 
mode 1

qui efface lea marques de la petite vôrolr 
pour toujours. Son application est simple 
et inoffenbive, ne cause aucune douleur n 
inconvénient, et ne contient rien d’un ca 
actère nuisible. Prix : $2.50.

Cbevenx Naperflux.
Le remède épilatoire de LEON et Cie 
enlève en quelques minutes lea cheveux 
superflus sans la moindre douleur ; les che­
veux ne repoussent jamais. Ce re 
très-simple. Instructions comp 
mède envoyé par malle. Prix : $

!
remède est 
lètes. Re- Les pilules de Vallet sont le meil­

leur remède connu pour redonner 
aux joues leur teinte vermeille 
perdue par suite de maladie ; ce 
remède est approuvé par l’Acadé 
mie de Paris.

1.00.

GEO. W. SHAW, agent général
219 rue’ Tremont,

il sept. 1885—la.
Boston, Mass.

Nous offrons au nouveau couple 
nos meilleurs souhaits de bonheur b’.e.Télégraphe d’alarme pour
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BULLETIN COMMERCIAL Un campement

A voir les diverses tentes qui s’é 
lèvent sur le terrain avoisinant le 
Parc Major, l’on serait tenté de croi 
re qu’un campement doit être tenu 
au beau milieu de la ville. A part 
celle ou Von manufacture d*s can- 
dies, un marchaud de pea nuts vient 
de mettre sâ marchandise sous can­
vas et en arrière, une autre tente 
de dimensions plus grandes dans 
laquelle on donnera des représen­
tations musicales a été élevée der­
nièrement.

Encombrement

Hier après-midi,vers les J heures, 
le vapeur “Olive” le “Nile” et 
quelques barges que l’on était à dé 
charger au pied du canal, se sont 
trouvés resserrées tout à coup. Au­
cun dommage n’a été causé et aus 
sitôt dégagé le vapeur “ Nile ” a 
remonté le canal avec deux barges à 
sa remorque. On dit que c’est la 
plus forte consignation de fret qui 
monte le canal depuis deux ans.

LISTE DSS BOITES A SIGNAUX

Localité Et en effet, tout le long de la 
route, Mme d’Escorval et Marie- 
Anne les aperçurent précédant 
ou suivant la voiture, marchant 
à côté le plus souvent.

Aux portes de Montaignac 
seulement, le vieux soldat quit­
ta ses “ protégées, ’’ non sans les 
avoir respectueusement saluées, 
tant en son nom qu’en celui de 
ses deux hommes non sans s’être 
mis à leur disposition si elles 
avaient jamais besoin de lui, 
Bavois, caporal de grenadiers, 1er 
compagnie, caserné à la citadel­
le...

Boite.L« s derniers poules améliorés 
“ Bijou de la Couronne ” pour pas­
sages et salons ; grand patrons, de­
puis 820 à $25. Autres poêles pris 
en échangea la maison économique, 
353, rue Wellington, - C. Lévesque.

M. N. A. Bavard vient de recevoir 
deux chars chargé d'huile de char­
bon canadienne qu’il vendra à 20 cts 
par gallon. Pas moins qu’un gallon 
à la fois.

2 Coin de l’hôtel Russell.
3 44 des rues Sparks el O’Connor

“ Elgin et Gloucestar.
“ O’Connor et Gloucestei 
“ Maria et Bank.
“ Wellington et Kent.

8 Station de feu No 2, rue Selly.
9 Coin des rues Victoria et John.

12 44
13 Fleck’s Foundry, rué Wellington.
14 Coin des rues Nepean et Concession 

(Ashburnham Hill;

5 ««
6 «« 
7 «

44 Bay et Maria

15 44
16 “
17 “
18 44 
19 44

“ Albert et Percy.
44 Duke et Queen.
“ Broad et ch. Richmond.
44 Broad et Queen.
•« Broad et Oregon.

21 Booth’s Office, Ile Victoria.
23 Bronsons & Weston’s Office, IleVictoria
24 Coin des rues Sussex et Kideau.
25 «
26 44
27 “
28 Station de feu No 3, rue 8t Paul
31 Coin dos rues Rideau et King.
32 \
34 «
35 44
36 Hôpital Protestant, rue Rideau.
37 Fabrique Currier, bassin du canal.
41 Station central de feu, rue York.
42 Station du feu No 4, rue Cumberland
43 Coin des rues Clarence et Sussex.
46 “
51 “
52 «
53 “
54 «

Note commerciale

L'assortiment de M. Thomas 
Kelly, marchand quincaillier de 
cette ville, qui a fait cession de sns 
biens récemment, sera vendu par 
soumission II consiste en ferron­
neries, poêles et feiblameries et est 
évalué a 85,642.29. Les dettes dans 
les livres sont de $859 86.

Actualité

Une grande variété d’objets de pié 
téd’images et de livres pour la dévo­
tion à Ste Anne etc. etc.......
Se vendent actuellement aux maga 
sins de

La Vieille France n’oublie jamais 
les enfants de ses enfants ; lors mê 
me qu’ils sont éloignés d'elle, elle 
éprouve un vrai bonheur de pouvoir 
les reconnaître, parleur fidélité aux 
traditions de leurs pères ; Dieu et 
nos droits.

Montres, Bijouteries, Joncs de 
mariage etc, en tous genres, à 50 
pour 100 de rabais et garantis tels 
que représentés sinon l’argent vous 
sera remis. Chez H. Norez, No 30 
rue Rideau, près du pont des Sa­
peurs.

Bargains à commencer d’aujour­
d’hui.

Dix heures sonnaient, qnand 
Mme d’Escorval et Marie-Anne 
mirent pied à terre dans la cour 
de V Hotel de France.

Elles trouvèrent Maurice dé­
sespéré et l’abbé Midon perdant 
courage.

C’est que, depuis l’instant où 
Maurice avait écrit, les évène­
ments avaient marché, et avec 
quelle épouvantable rapidi­
té !....

On connaissait maintenant les 
ordres arrivés par le télégraphe ; 
ils avaient été imprimés et affi­
chés....

Le télégraphe avait dit :
“ Montaignac doit être regar­

dé comme en état de siège.
Les autorités militaires ont 

nn pouvoir discrétionnaire.
Une commission millitaire 

fonctionnera aux jlieu et place 
de la Conr prévôtale. Que les 
citoyens paisibles se rassurent, 
que les mauvais tremblent ! 
Quant anx rebelles, le glaive 
de la loi va les frapper !........

Six lignes en tont....mais cha­
que mot était une menace.

Ce qui surtout faisait frémir 
l’abbé Midon, c’était la substitu­
tion d'une commission à la Conr 
prévôtale.

Rideau et Ottawa. 
Wilbrod et Cumberland 
Nicholas et Theodore.P. G. Guillaume

No 455 Rue Sussex, et Coin de 
rues Sussex et York. Pour le* chantier* Rideau et Fril.Une bande composée de quatre- 

vingt cinq hommes est partie hier 
soir pour les chantiers de la Baie 
Géorgienne. Ils seront employ 
par la société Hook et Irère. Mal­
gré que le commerce de bois à 
Québec soit assez p^u favorable, 
cependant les opérations de la cou 
pe du bois seront faites sur une 
grande échelle et un nombre consi 
dérable d’hommes ont déjà été en­
voyés à Ct t effet. Les gages poul­
ies hommes de chantiers sont à peu 
près les mêmes que l’année der­
nière^ c’est à dire variant de $15 à 
$22 par mois.

ly et Ghapei. 
Ibrod et Nol

DuEn pr, nant régulièrement 
“Amers Indigènes” vous sentez 
votre sang se purifier et s’enrichir, 
la digestion devenir facile, et tout 
le système prendre une vigueur in­
accoutumée 
santé.

les Wilbrod et
L’E)

es
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Le résultat c'est la 44 Albert et Metcalfe.
11 Sussex et Water.
“ Balhousie et Church.
" Cumberland et Calhcart.
" Dalhousie tt dépôt du

[chemin de fer.

Le 21 août 1886.
Témoignage de grande valeur— 

M. S. Lachance. Ayaut fait usage du 
remède du Dr Svy pour la dyspepsie, 
je suis heureux de déclarer que je 
m’en suis très bien trouvée.

Sœur Thomas, Sup. Salle d’asile 
de St Vincent de Haul.

Montréal, 14 octobre 1884.

Avis aux Mères—Le Sirop Cal­
mant de Madame Winslow devrait 
toujours être employé lorsque les 
enfants font leurs dents. Il soulage 
tout de suite le petit être souffraul; 
il produit un sommeil naturel, 
tranquille, en enlevant les douleurs 
de l'enfant, et le petit chérubin 
s’éveille aussi frais qu’un bouton 
de rose. Ce sirop est agréable au 
goût. Il calme l’enfant, adoucit les 
gencives, chasse toute souffrance, 
éloigne les vents, régularise les 
intestine, et est le meilleur remède 
connu pour la diarrhée provenant 
soit de ce que l’enfant fait ses 
dents, soit d’autre cause. Vingt-cinq 
cents la bouteille. Assurez vous et 
demandez le “ Sirop Calmant de Ma 
dame Winslow," et n’en prenez pas 
d’autre sorte.

61 Scieries de MacL&reo
62 Coin des rues St-Patnck et Nelson.
G3 “ “ Chapol el Parry.
Gt 11 *' St- indré et Sl-Joseph.
71 " “ Sl-Patrick et Cobourg.
72 “ “ Lewis et Metcalfe.
73 Rue Nicholas (Southern Bnd).
81 Coin des rues Kent et Lisgar.

" Somerset ct Arthur (Ash­
burnham hui) 

44 Cooper et Metcalfe.
Canal et Peter.

Bonne vitesse

MM Linsley et Chamberliu, dans 
le but de faire un essai de la ligne 
du chemin de fer Canada Atlanti­
que entre Ottawa et Céteau, ont 
franchi celle distance, en arrêtant 
aux stations, à une v.tasse d’un 
mille à la minute. Le train ne 
consistait que d’un char et de la 
locomotive. A quelque dislance de 
Casselman, l’engin frappa deux 
vaches qui se trouvaient sur la 
voie les lançant à une grande dis 
tance et les tuant instantanément. 
Les occupants du char n’oul res- 

| senti qu’une légère secousse.

M. N. A. Savard vient de recevoir 
deux chars chargé d’huile de char­
bon canadienne qu’il vendra à 26 cts 
par gallon. Has moins qu’un gallon 
à la fois.

82 "
tf

91
9*

*103 achèteront un sett de salon 
en crin, un sett de chambre à cou 
cher en noyer noir, un side board 
en noyer noir, une take d’extension, 
six chaises en cannes, une table 
de cuisine, un berceau et uu poêle 
à cuisine complet Tous ces articles 
pourront être achetés à la maison 
economique, No 353, rue Welling­
ton. C Levesque

DECES
A Ottowi ce malin, à l’âge de 33 ans, 

Benjamin DesjapJins.
S -s fuuérailles Wont lieu jeudi matin, 

le 16 courant. Le convoi funèbre quittera 
li résidence du dé'unt, 191 rue St André à 
7$ h. pour se rendre à a bâti i jue, ou son 
service aura lieu.

Parents et amis sont priés d’y asiist r 
sans autre invi ation. nlle «le e 

par ffallo!«2 n Canad
i N". A. Sa

ienne ft 2e
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